GAZETTE» VARSOVIE 


PRE LIRE 
De Rome. le 13. Jans 


\ 


Pape revint hier en 
> Pafaite fanté en 
cette Capitale, pour 
affifter demain a la 
proceflion dela Fé- 
te Diety &'Sa Sein- 
teté doit retourner 
Vendredi. prochäin 
à Cafiel- Gandolfos 

On aïsûre, que les Pièces, que lè Mi- 
niftre de Portugal a remis della part de 
fa Cour aw T. S, P. étoïént accompag- 
néés dune'Letre du Roi T. F. à Sa Sain- 
teté, dont le contenu pourrait bien oc- 
cafionnër inceamment une Congréga- 
tion dés Cardinaux. 

De Lisbonne le ry. Mai. 

Le Comte de Merle, Ambaffideur de 
Frances arriva içi le 3.&'eut lerr. fes 
Audiences de L.M.,qui font de retour de 
Müfra en cette Capitale depuis te 8. du 
mois. 

Le 4: Mr. de Pomjardin fit renf:rmé 
daris Le Fort de La J'OMgutiræ & privé de 


fon Majorat, qui a étéadiusé à Mr. Car- 

valho, fon proche parent. ` On apprend 

de Zanguebar,que le Gouverneur du Me- 

zambij: e s’étoit tué lui-même d’un coup 

d’epée dans un accès de mélancholie. 
De Paris le 16. Juin. 

Le Miniftère de Rufffe a remis par 
ordre de l’Impératrice, la note ti-jointe 
au Marquis de l’Hôpitals Ambaffadeur 
de France. i 

»Quoigwon ait déclaré l’année 1758. 
“après Poccupation de la P afè par l’Ar- 
„mée de Rafffes que Sa Majefté Impé- 
nriale ne perdant point de vuë l’aceroil- 
sement &'la liberté du commerce dans 
ssla Baltique, vouloit qu’il fut toûjours 
sContinué fur l’ancien pied, non feule- 
sment avec ce Royaume, ‘mais encore 
savec tous les autres Etats appartenans 
sau Roi de Praffe, fans que les ‘opéra- 
sitions des Troupes Rufffenness ou celles 
sde la Flotte, quelque part qu’on les 
sdirigeât, y düffént porter la moindre 
atteinte, exceptant uniquement de cet- 
ste regle générale les places bloquées 


s& afliegées, & malgré toute l’envie, 
qu’on auroit eu ici d éxécuter à la lon- 
gue cette déclaration; néanmoins com- 
me la Gazette de Berlin du 14. Avril 
nprouve elle-même avec la plus grande 
»affeétation dans une Lettre deS/et/in du 
6. Avril qui y eft insérée, fans faire 
mention des avis, qu’on vient de rece- 
voir de différentes parts, qu'il étoit 
naËtuellement forti de ce port huit-bâti- 
„mens armés, & qu’on y travailloit 
encore à achever quelques autres, de- 
nitinés à croifer contre toutes fortes de 
s Vaifleaux Rufès & Suédois. La fufdite 
déclaration, en faveur de la liberté du 
“commerce jufques dans les Pays enne- 
mis, ne fçauroit plus avoir licu, tandis 
que le Roi de Praffé infèfte la Baltique 
pde fes Corfaires; C`eft pourquoi Sa Ma- 
wiefté Jmpériale déterminée par une 
mConfidération auffi jufte, a jugé à pro- 
pPoS d’enjoindre aux Commandans de 
»fes Efcadres, non-feulement de pren- 
dre des mefures propres à reduire les 
»Corfaires Pruffiens à l’inaËtion, mais 
„aufi de tâcher à les faifir, ainfi que tous 
»lesautres navires, qui pourroient être 
rencontrés allant à Sée/tin, ou venant 
sde ce port fous le pavillon Pruffien: ré- 
»folution dont on a voulu informer P 
»Ambaffadeur de Françe; pour en faire 
»»Tapport à fa Cour. 

On mande de Ruremonde, que le Sieur 
de Boccard; qui y commande, reçut il y 
a quelque tems un Expres du Marquis 
d'Armentieres, qui lui recommandoit de 
veiller foigneufement à la sûreté de fes 
Magazins,parce qu’il étoit bien informé: 
que le projet des Alliés étoit d’envoyer 
fourdement des Emiffäires,pour y mettre 
le feu, & qu’ils fondoient leurs princi- 
pales reflources fur les fuites de cêtte 
manœuvre inconnuë jufqu’à nos jours. 
Le Marquis d’Armentieres afsûroit dans 
fa lettre que le Magazin de Genepe au- 
roit été brûlé, fi une fentinelle, avertie 


par la lumiere & le bruit de la fusée qui 
y mettoit le feu, n’avoit pas donné Pal- 
larme. On a pourfuivi les Incendiaires; 
Mais on n’a jamais pu les découvrir. 
Pour fe garantir de pareille furprife, on 


a doublé les gardes de tous les Magazins. 


De Havre de Grace le 2. Fuin. 

La Conftruétion des Bâtimens plats, 
deftinés pour le tranfport des Troupes» 
avance avec une aétivité furprénante, On 
y travaille fans relâche les Dimanches & 
les Fêtes, comme les autres jours. Le 
nombre des Quvriers, qu'on y employe, 
s’accroit à chaque inftant, & leur ému- 
lation eft excitée par les gratifications, 
qu’on promet pour chaque Bâtiment,qui 
fera bientôt achevé. ` Une Frégate  An- 
gloise, un Senant & deux Schebécks pa- 
rurent le 24: à notre rade, ils s’appro- 
cherent à la portée du Canon, pourre- 
connoître nos travaux, & lâcherent leur 
bordée: mais la réponfe.qu’on leur fit de 
nos Batteries, les obligea bientôt à repren- 
dre le large, On craint nos préparatifs en 
Angleterre, & on ne nous le laiffe point 
ignorer; toutes les Lettres» qui nous 
viennent de Londres, nous apprennent, 
qu’on y eft dans les plus vives allarmes. 

On fe prefe pas moins à Dunkerque 
qu'ici la conftruétion ordonnée des Bat- 
teaux & des Pontons de différentes gran- 
deurs. On y arme en même tems les 
Frégates, la Matêchale de Belle- Isle de 
40. Canons, le Begon de 36, & la Ter- 
plicore de 24. avec un Vaiffleau de Guer- 
re de 70. & plufiturs Bâtimens pour la 
courfé.L’Armateur le Danger qui fortit, 
il y a quelque tems, s’eft déjà emparé 
dans fa croifière de 10. Bâtiméns enm 
nemis, 


De Londres le 15. Fuin. 

Avant hier, il arriva ‘une Malle deg 
Indes -Occidentales. Le Colonel Clave- 
ring & le Capitaine Leslie arrivèrent ici 
cé jour là: Ils avoient été dépêchés par 
le Général Barrington & le Chef d’E- 


faller 


| Cher, 


Bomp 
près q 


fcadre Afoore. pour apporter à la Cour 
Pimportante Nouvelle, que toute l’Ile 
de la Guadaloupe a enfin été foumife à P’ 
obéiflance du Roi. Selon le détail cir- 
conftancié, que la Cour a donné de cette 
affaire dans une Gazette extraordinaire, 
ilparoit, que, depuis le commencement 
du mois de Mars dernier jufqu’au 1.Mai, 
que le Gouverneur & les Habitans de P 
Ile capitulèrent, les Troupes Angloifés, 
aux ordres des Brigadiers Clavering & 
Crump» ont été emploïées à Pattaque des 
Places, des Forts, & des nombreux Ré- 
tranchgnens &.Fortifications, occupés 
par lesi François, & s’en font acquités 
avec beaucoup d’intrépidité; Et le Géné- 
ral Barrington fe louë beaucoup de la 
grande capacité de ces deux Généraux. 
Selon les Capitulations, arrêtées entre 
le Général Barrington & le Chef d'Efca- 
dre Moore d’une part, & d'autre part Mr. 
Dutreils Gouverneur de la Guadaloupe 
& les Habitans de cette Ile, on accorde 


au Gouverneur & aux Troupes tous les 


honneurs de la Guerre, & aux Habitans 
la pleine jouiffance de leur liberté, de 
leurs Poffeffionss& de leur Religion; Mais 
les Troupes feront tranfportées à la Mar- 
tinigue, 

Une heure après la fignature de ces 
Capitulations, il étoit arrivé un Exprès 
au Camp François avec avis, qu’un fe- 
cours de 600. Hommes de Troùpes ré- 
Slées & 2000. Boucaniers avec des armes 
pour 2000. Hommes, de l’Artillerie & 
des Munitions, venoit de débarquer à 
Ste. Anne'aux ordres de Mr. de Beaubar- 
notsi, fous le convoi de l’Efcacre- de Mr. 
de Bompart;' Mais, comme la Capitula- 
tion fe trouva fignée, ce fecours s’eft 
rembarqué. 

Mr. Moore apprenant le ». que Mr. de 
Bompart fe trouvoit avec fon Efcadré 
près de Marigalante, mit à la voile pour 
aller Pattaquer: Après $. jours de re- 
cherche, il l'apperçut enfin filant dans le 


Port-Royal; Mais il füt impoffible de I? 
entamer: Cette Efcadre confiftoit en 9. 
Vaifleaux de ligne & 3: Frégates. 

Le Prince Edouard,qui a un goût tout 
fingulier pour les affaires navales. vient 
d’être nommé Capitaine; Et le Roi lui a 
donné le Vaifleau de guerre, le Phénix. 

On va envoïer aux Amiraux Boftuwen 
& Broderick dans la Méditerranée un 
Renfort de 2. Vaiffeaux de 6o. Canons, 
trois de ṣo, trois Frégates, & trois Ga- 
liotes à Bombes, 

D’Aliena le 16. Fuin. 

Les lettres de Hannowre du 10. bien 
loin d: contenir les détails, que les pré- 
cédent:s Promettoient fur la prife de 
Daufseldor ff, qui a été annoncée dans di- 
verfes nouvelles publiques, n’en parlent 

| Point; & cette nouvelle eft abfolument 
deftituée de fondement. 

On écrit de Havelberg, que le grand 
Magazin, qu’il y avoit en dehors de cet- 
te Ville, où l’on avoit tranfporté le 
grain, qu’on avoit tiré du Mecklenbourgs 
a été confumé, le feu y ayant prisen 4. 
endroits en même tems. 

D’Ftxehôe le 18. Fain. 

Le Roi a pafé toute! la femaine de 
Pentecôte au Château de Gottorp. S. M, 
y à admis les Députés de Lubeck, ceux 
du Chapître de la Cathedrale de cette 
Ville, demême que les Députés de Bre- 
men, & celui des Etats du Duché de 
Mecklenbourg, envois pour féliciter le 
Roi de fon arrivée, Mr. de Lutzons 
Confeiller Privé de Lésations & Envoïé 
du Duc de Mecklenbourg-Schrwerin, seft 
acquité d’une pareille! Commiffion dans 
une Audience particulière. 

Mercredi 6. Juin, le Roi a fait ma- 
næuvrerien fa préfence l’Infanterie, le 
lendemain- la Cavallerie, & le 8, tout le 
Corps dis Troupes affemblées. 

Leg. à 4 heures d'après midi S. M. 
eft partie de Gortorp & arrivée le foir à 
Resdsbourgs où Elle trouva fous les Ar- 


mes les fix Régimens d'Infanterie, qui 
y font en Garnilon; favoir le Régiment 
du Roi, Prince-Royal, Prince-Frederics 
Holfiéin, Bornkolm, & Moen. 

Le lendemain S- M. areçu [es com- 
plimens des Députés de la Ville de 
Hambourg. Le Duc de Holffein, Evéque 
de Lubeck, ayant envoyé Mr. de During» 
Maréchal de fa Cour,pour faire des com- 
plimens au Roi» S. M. a renvoïé à Eu- 
tin le Comte de Matte un des Gentils- 
hommes de fa Chambre. 

Lerr. & le 12. le Roï a pafsé en ré- 
vuë & fait manœuvrer l’Infanterie. Les 
Régimens de Zelande, de Schlefnick, & 
d'Oldembourgs Cavalleries ont éxécuté 
plufieurs manœuvres en préfence de S. 
M. & le 15. le Corps d’Artillerie a fait 
fes éxercices. 

Le Roi eft parti de Rendsbourg le 16. 
& arriva le Loir à F/xebÿe. 

De Vienne le 27. Fuine 

Dimanche dernier 24. de ce mois la 
Cour fut en Gale à l’occafion de la Fête 
de'St. Fean-Baptiffe, dont S- A. R. Ma- 
dame l’Archiducheffe S. porte le nom. 

Il y eut le même jour un grand in- 
cendie dans les Fauxbourgs de cette Vil- 
le, le few fè manifefta d'abord vèrs: les g, 
heures du matin à la maifon du Comte 
de Starhemberg connuë fous le nom de 
Frey- Haus, fituée vis à vis de la porte d’ 
Falie, à l’entrée du Fauxbourg nommé 
Wicdens & malgré tous les fecours, qu’ 
on y apporta, ce vafte Edifice fut bientôt 
prèsqu’entierement reduit ea cendres par 
la violence du feu. Le vent impetueux 
qui foufloit ce jour-là. & qui étoit au 
Nord-Oueft, le communiqua à quelques 
autres maïfons voifines, dont deux fu- 
rent aufli brûlées & d’autres endomma- 
gées, & tranfportant de Ià ( en épargnant 


AVERTISSEMENT. 
Jl y a encore, quelques Almanachs'de-Poche de 
Nicolai Libraire à Mariewille avec des Eftampes bien deffinces & avec une 


les Edifices intermediaires & entre autres 
la belle Eglife de S. Charles ) des matie- 
res enflämées à un Magazin à fourages, &: 
à des Ecuries appartenant à la Cour éloi- 
gnés de 3. à 400. toifes de l’endrait, où 
l’Incendie ayoit commencé, & fituéstum 
peu endélà & en avant du jardin: du 
Prince de Schmartemberg, le feu y prit 
avec tant de violence & de rapidité, que 
tout fut en flammes dans le moment, &r 
qu'on n’en fauva qu'avec beaucoup de 
peine les chevaux & les mulets, dont 
quelques-uns même furent brulés ainfi 
que différentes voitures. Les flammes 
fe comMmuniquerent: enfuite derriere ces 
Ecuries. à quelques petits bâtimebs vèrs 
le Renmep, qu'elles reduifirent iên cen- 
dres & toûüjours fuivant la dire@tion du 
vent, elles furent portées au Faubourg 
nommé Landftr als; elles y confwunerent 
encore 3. petites mailons de la muë ap- 
pellée, Grafi-Gâfel; , 2. plus: grandes de 
celle appellée Hunger- Galens & enen- 
dommagerent plufieurs autres. Enfin el- 
les furent emportées dans les airs j'afqu? 
au village nommé Erdbergèm fitué em 
dedans d-s lignes de S. Mare vèrs-le Da- 
nube & y brulérent 32. maifons. 

Ce terrible incendie a duré foute Ta 
journée du 24. & la nuit fuivante, ju qu? 
au 25. matin, que le vent s” fbcalmé. j 

On ignore cependant encore s’il a peri 
quelqu'un dans les flammes. Ÿ 

L’Imperatrice-Reine eft partie Iuwdi 
z$. pour aller pañèr quelques jours au 
Château de soYos-Hoff, où l'Empereur 
l’avoit devancé Samedi dernier. 

Le Quartier-Général de F Armée IL & 
R. aux ordres du Marêchal Comte de 
Daun étoit encore à Schurtz le 2z. de 
ce mois, fans qu’il fe fut rien palsé d'iri- 
portant à Cette Armée. 


ee mA - 


Berlin, pous} Année 1759.chez Mra 
Lite G:nealo- 


gigue de tous les Rois & Princes quiregnent en Europe, bien & proprement réliés & dorés. 
Cha cun coute fa Tynfes. 


a 
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Du Camp de Meerhoff, le 16. Fuin. 
’Armée eft partie le 13. du Camp de Corbachs pour s'approcher de Ja Dymel, 
Bs & fe préparer à paffer cette riviere s qui mef rien par elle-miême , imais qui 
par l’encaiffement des Rochers » dans lesquels elle coute > forme des defilés très. 
dificiles à pañer Pour une Armée , pour peu qu’ils foient défendus ; PArmée a 
campé auprès de Sézdherg ayant devant elle cette Ville & la Dymel. 
Le même jour ‘la Brigade d'Infanterie d'Orleans, le Régiment de Cavallerie de 
Noé, ceux de Turpin & dès Volontaires de Dauphiné, toûjours aux ordres de 
M. Dauvet ; Maréchal de Camp, pañèrent la Dymel & occuperent le village 
P Affen, qui eft à la fortie des defilés au commencement de la plaine ; Ce Corps 
en arrivant à Effèn envoya occuper le village de Forflemberg par 100. Volon. 
taires d'Infanterie aux: ordres de M. de Chatean- Thierry Capitaine d'Infanterie 
au Régiment de Rochefort; les Régimens de Turpin `& des Volontaires de Dau- 
phiné fe Dorterent en avant P Afen, pour foutenir les Volontaires: la Brigade d’In- 
fanterie de Condé & de Rouergue parent aufi la Dymel s» & camperent fur la 
rive gauche, pour foutenir le Corps de M. Dauer, 
M. le Maréchal inftruit , que le Général d’ Imhof avec un Corps de1s, à 
16000. hommes étoit Camp à Buren à quatre petites lieués d'Effen & des defilés 
de la Dymel, & fachant le Prince Ferdinand en mouvement > craignant quë ce 


Tatma 


Prince weut joint M. P Imbof le 13., & que, par une marche forcée , il ne fe 
portât le 14. à Efèns pour difputer le paflage des defilés, fe propofa de les paffer en 


force: afin de pouvoir combattre au debouché, fi cela étoit néceffaire; 

L'Armée en conféquence fe mit en marche le 14, au petit point du jour fur 
fix Colonnes, fans campemens, & fans Equipages. La tête de ces Colonnes 
étoit formée par des détacheimens de PArtillerie du Parc; on pafa les defilés, 
& l'Armée entière fut en bataille à huit heures &: demie fur deux lignes avec 62. 
pièces de Canon fur le front de la Premiere , la Droite à Meerhof s» & la Gau- 
che aux Bois en avant d’Effèn. 

Le même jour 400 Chaffeurs à pied foutenus par des Houffars attaquerent une 
heure avant le jour nos Volontaires placés dans le village de Forffemberg., & les 
poufferent vivement; M. de Chateau. Thierry, qui lés-commandoit > fut bleffé 
d’un coup de fufil à la cuiffe ; plufieurs Volontaires furent tués, & 20. furent 
pris. M. de Turpin au bruit de la fufiHade y porta promtement fon Régiment 
& celui des Volontaires de D tphiné z il attaqua les ennemis , leur tua beau- 
coup de nonde , reprit nos prilonniers) leur en fit 34. dont deux Officiers; & 
les fuivit jusques Près de Buren, 

M. le Maréchal informé de tout ce qui venoit d’artiver, & jugeant, que le 


o 


Prince Ferdinand ne S’avancoit point fur ldi, fit camper l’Armé: un peu en avant 
du terrein , fur lequel elle étoit en Bataille, la droite du Camp appuyée à de 
grands bois , qui s étendent jusques par delà Abbaye de Dalein. Le village de 
Meerhoff, Quartier-Général s ft derriere la droite de la feconde ligne; la Gauche 
du Camp eft en ayant du village d Efn, appuyée de même à dé grands Bois. 

Les Dragons aux ordres de M. le Duc de Chévreufe s auxquels on a joint le 

5 A * A AAA q f 
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Corps de M. Dauvet, font campes à Forfemberg ; Turpim & les Volontaires 


de Dauphiné font à Vinemberg ; les Grenadiers de France & Royaux, & la Bri- 
gade d'Aquitaine font campés entre Forffemberg » la gauche du Camp,, pour- fou- 
tenir le Corps de M. le Duc de Chevreufe. 

Une pluye affreufe, qui a commencé le 14. à rr. heures du matin, a beau- 
coup fait fouffrir l’Armée, qui étoit pas encore campée. 

L'Armée a fjourné’ ici hier & aujourd'hui; la Referve de M. le Duc de 
Broglie arrive aujourd'hui à Kleinemberg à trois lieuës de notre droite. 

Le Camp ennemi près de Buren a été renforcé ; Quelques Deferteurs difent, 
que M. le Prince Ferdinand y eft arrivé. 

Les Détachemens de la Referve s’emparent journellement de nouveaux Ma~ 
gazins des ennemis dans le pays de Paderborn & fur le haut Weger. 

Independamment de ceux de Cafe] & de Munden, dont on a déjà parlé, & qui 
font plus confidérables, qu’on ne Pavoit jugé d’abord, on s’eft emparé d’un autre 
Magazin à Durunfels fur le chemin de Munden à Göttingen » d’un autre en- 
core à Drinxemhourg fur la bafe Dymel, & de 23. Bateaux chargés de foin fur 
le mezer auprès de Beverungen. 

i De Francfort, lezo. Fuin. 

Le Maréchal de Confades campoit encore le 17. à Meerhoff » felon les der- 
niers avis, que l’on areçus de l’Armée à fes ordres, & fuivant les apparences 
ce Général ne devoit quitter ce Camp qu'après que la grofe Artillerie,qu'il attend, 
lui feroit arrivée, ce qui cft d'autant plus vraifemblable qu'il a fait fourager pour 
A. Jours ù 
Le Prince Ferdinand de Brunswick a rafemblé fon Armée entre Baren & 
Brencken: fa gauche eft appuyée au dernier de ces endroits, & à de grands bois, 
& fa Droite eft couverte par Burens par une montagne efcarpée, & par un defilé 
très difficile à forcer. Malgré lavantage de cette pofition il eft très apparent, qu'il 
pourra y être attaqué s’il veut tenir. 

Le Marquis d’Armentteres a paf le Rhin le 16., & les Troupes, qui formoient 
le Camp de Calcars avoient la veille paflé ce même fleuve.  M.d'Armentieres a 
campé le même jour à Dorffen, & pour ne point être arrêté dans fa marché, 2000. 
Chariots du pays de Clèves ont été ordonnés , pour funpléer au manque de fou- 
rages dans les pays, où ileftobtigé de paffer » & qui n’en ont pointe Les Vo- 
lontaires de Mafau ont occupé Paderborn, On doute avec quelque efpèce de rai- 
fon, .que le Prince Ferdinand veuille risquer une bataille en déça du Wezer » & 
Von croit en revanche avec plus d'apparence, qu'il cherchera fimplement à pou- 
voir, s’il eft poffible, fe maintenir aux environs de Lippffudt , jusqu’à ce qu'il ait 
confumé le Magazin, qui a été transporté de Minffer en cette Ville ; bien des 
gens croyent cependant, qu’on ne lui en laifféra pas le tems. i 

Les Fourrages qui ont été trouvés dans caffel & dans Munden, & qu’on avoit 
d’abord eftimés d’environ 300. mille rations, montent à plus de 600. mille, foit 
foin, grains, ou avoine. L'on y a également trouvé plus de facs de farine qu’on 
n’avoit dit, & outre cela beaucoup d’habits,ude Drap d’uniformes & d'armes, M: 
de Zafrom » qui a abandonné fi précipitamment ces deux Villes, S’elt retiré à 
Eimbeck avec 3. Régimens d'infanterie & un Régiment de Cavallerie, qu’il avoit 
à fes ordres. 

Deux Bataillons de Mafüu font reftés à Caffel, deux de Courten à Mundens 
& deux Efadrons d’£rifÿ cantannent entre ces deux Villes. Toutes ces Troupes 
font aux ordres de M. de Waldener Maréchal de Camp. 


